CARNET D’UN SOLITAIRE

Le flattewr intéressé ressemble & un voleur qui awrait
de Uesprit. 11 jette beawcoup de poudre aux yeux de sa vie-
time, et derriére le nuage il opére et extorque tout . som
aise.

Lesprit doit étre comme U'épanowissement du bon sens. . .
al me fait bien que sur de la raison, et, comme tout le reste,

dans la charité.

Ne recourez jamais o Uinsulte, elle témoignera towjours
contre vous. Limsulte w'a jamais rien prowvé que la pas-
sion ow la mawvaise édwcation.

Rien ne supplée Uil du maitre, et c'est pourquoi ja-
mais maitre négligent n'edt serviteur diligent.

Tout sacrifier au devoir, ne sacrifier le devoir & rien—
c'est déja beaucoup, et cest Uobligation commume. Cepen-
dant le devoir parfois—ow pour quelques-uns—c'est de faire
plus encore que le devoir !

Le bonheur est au-dedans de vous-méme. . . Et, en défi-

native, comme la paix ow la Liberté, il me se donne pas, il se

rend. . . Le bonhewr est fait de raison et de volonté, et cena-

@ pevvent encore étre de vrais heureuw qui savent & point
se satisfaire et déclarer bonheur. . .

Si motre dme, & Uexemple des saints, savait respirer tou-
jours dams un autre monde, et prendre toute sa vie en
Diew ! . : :
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